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SOEUR MARIA LAURA :  

UN RAYON DE LUMIÈRE PARMI NOUS  

_________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________________-

-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

Prière et réflexion sur le 63ème anniversaire de l'entrée au noviciat de Sœur Maria Laura 

Villatico, le 11 février 2021 

INTRODUCTION : 

Bienvenue à tous ceux qui sont présents et à ceux qui nous suivent depuis chez eux 

grâce au canal You Tube de la communauté pastorale et à la diffusion en streaming. 

Une salutation spéciale à Sœur Susana, Supérieure Générale des Filles de la Croix, 

qui a visité cette église sur les traces de Sœur Maria Laura en septembre dernier qui 

nous suit en directe depuis la Maison Mère de La Puye, en France ; une salutation à 

Sœur Anna Maria, Supérieure Régionale, présente en juin dernier à la célébration en 

mémoire de Maria Laura, connectée depuis Rome et à toutes les sœurs qui nous 

suivent en directe depuis les différentes maisons de par le monde. À toutes et à 

tous, la bienvenue à ce moment de prière et de réflexion depuis l'église San 

Bernardino de Villatico, l'église où Teresina a reçu son baptême le 22 août 1939 et 

les autres sacrements, où elle a mûri sa vocation jusqu'à cette invitation "tu dois 

faire quelque chose de beau pour les autres". 

Nous commençons ce moment par le chant CANTO LA GIOIA (Je chante la joie), au 

cours duquel les sœurs présentes apporteront au fond baptismal une bougie 

allumée, signe du rayon de lumière qui, dans la nuit du 6 juin 2000, a percé 

l'obscurité du soir et les ténèbres du cœur des jeunes filles qui ont reçu le pardon 

pour le geste qu'elles accomplissaient. 

Monition initiale : 

(Une religieuse) Notre Fondatrice, Sainte Jeanne Elisabeth, a orienté sa vie sur ces 

mots : "Je prends au sérieux l'engagement de mon baptême". 

Nous, Filles de la Croix, comme Sœur Maria Laura, nous faisons de notre 

consécration un véritable engagement pour vivre notre Baptême en profondeur : 

c'est le sens du geste que nous faisons. 
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(Un laïc) Nous tous ici présents, qui avons reçu gratuitement ce grand don, nous 

sommes invités aujourd'hui à bénir le Seigneur parce qu'il nous a choisis et a voulu 

que nous soyons ses enfants.  

Dans le silence de notre cœur, participons-nous aussi à ce geste, en renouvelant 

notre engagement à prendre notre Baptême au sérieux et à adhérer à ce grand don 

d'amour qui est le sien.  

Chant : Canto la gioia : https://youtu.be/BQSWBA7p7hI 

(Pendant le chant, les sœurs apporteront une bougie allumée au fond baptismal.  

                  où Sœur Maria Laura a été baptisée - symbole du rayon de lumière) 

 

BRÈVE RÉFLEXION DE DON LUCIO 
 

DIZAINE DU ROSAIRE : Le oui de Marie dans l'Evangile selon Luc 

Au sixième mois, l'ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, 

appelée Nazareth, à une vierge fiancée à un homme de la maison de David nommé 

Joseph. Le nom de la vierge était Marie. En entrant chez elle, il lui dit : "Je te salue, ô 

pleine de grâce, le Seigneur est avec toi". 

(…) Marie dit : "Me voici, je suis la servante du Seigneur ; qu'il me soit fait selon ta 

parole". 

D'après les écrits de Sœur Maria Laura :  

"Laisse-toi regarder par Dieu comme Marie l'a fait : il a regardé l'humilité de sa 

servante. 

Un oui joyeux chaque jour à Celui qui m'attire - à qui je fais confiance - à qui je me 

confie". 

 

DIZAINE DE ROSAIRE priée par les amis d'enfance de Sœur Maria Laura 

Monition  

Nous continuons notre prière en nous laissant aider par les paroles du Pape François 

qui nous permettront de mieux comprendre la véritable mission que Sœur Maria 

Laura a témoigné par sa propre vie. 
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Le pape François écrit : "A qui sommes-nous semblables ? Nous devons reconnaître 

la tentation de nous désintéresser des autres, en particulier des plus faibles. Nous 

avons grandi dans de nombreux domaines, mais nous sommes analphabètes pour ce 

qui concerne l'accompagnement, la prise en charge et le soutien des plus fragiles et 

des plus faibles dans nos sociétés développées. Nous avons pris l'habitude de 

détourner notre regard, de passer à côté, d'ignorer les situations jusqu'à ce qu'elles 

ne nous touchent directement". (Pape François - TOUS FRÈRES)  

 "l'existence de chacun de nous est liée à celle des autres : la vie n'est pas un temps 

qui passe mais un temps de rencontre". (Message vidéo du pape François à TED2017 de Vancouver)  

Le pape François écrit en TOUS FRÈRES : "Chaque jour, nous sommes confrontés au 

choix d'être de bons samaritains ou des voyageurs indifférents qui passent à 

distance. Dans notre histoire, nous avons tous quelque chose de l'homme blessé, 

quelque chose des brigands, quelque chose de ceux qui passent à distance". Parfois, 

la grâce de Dieu nous donne le courage de choisir de ressembler au Christ, d'être ses 

témoins. Voilà à qui ressembler, comme il arrive à "des hommes et des femmes qui 

assument la fragilité des autres et qui ne permettent pas qu'une société d'exclusion 

se construise, mais qui se rendent proches des autres, soulèvent et revalorisent ceux 

qui sont tombés, afin que le Bien soit commun".  

Dieu aime ce qui est petit et brisé. Lorsque nous sommes tentés de dire "perdu", 

Dieu dit "trouvé". Lorsque nous sommes tentés de dire "condamné", Dieu dit 

"sauvé". Lorsque nous sommes tentés de dire " misérable ", Dieu dit " bienheureux " 

(inspiré par Dietrich Bonhoeffer).  

Chaque jour, Seigneur, que ta volonté soit faite. 

Chant à Marie : Ave Maria https://youtu.be/cmHI6X-ZDOw 

 

REFLEXION DE SOEUR BENIAMINA 

11 février 1958 

A Rome, Teresina Mainetti, avec dix autres jeunes, entre au Noviciat. C’est une 

période de formation pour devenir FILLE DE LA CROIX. 
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Elle reçoit un habit religieux et lui vient donné un nouveau prénom : signe d’une VIE 

NOUVELLE qu’on veut commencer avec Jésus. 

Le nouveau prénom est : SOEUR MARIA LAURA. 

Pourquoi ce choix ? 

MARIA : Ce jour on célèbre le centenaire de l’apparition de MARIE IMMACOLEE à 

Lourdes et chaque Novice reçoit comme premier prénom : Maria 

LAURA : c’est le prénom d’une jeune de Colico, malade de leucémie, que Teresina 

avait visitée régulièrement jusqu’à sa mort. La MAMAN de LAURA exprimera sa 

reconnaissance en prenant à charge les différentes dépenses pour les études de 

Teresina à Parma, dans l’école des Filles de la Croix. 

Aujourd’hui, ce prénom MARIA LAURA, je le comprends comme expression de toute 

sa vie : PRIERE et AMOUR. 

Ce jour-là, le papa de Sr Maria Laura, présent à Rome pour la fête, pour le repas 

était assis à côté de moi et me dit : Ma fille est petite et fragile, vous vous êtes plus 

forte : “JE VOUS LA CONFIE”. 

A ce moment-là je l’ai accueilli comme un geste tout simple d’un papa qui laisse sa 

fille encore mineure, mais AUJOURD’HUI je le ressens comme une 

“VRAIE MISSION”. 

Vous connaissez déjà la vie de Sr Maria Laura, parce qu’elle est née à Villatico et a 

été baptisée ici. Elle a vécu ici, avec sa famille, jusqu’à l’âge de 18 ans… elle était 

attachée aussi à Tartano, où vivaient beaucoup de ses parents. 

Institutrice, elle a été à Vasto, région d’Abruzzo, à Rome, Parma et Chiavenna. 

A Chiavenna a donné le mieux d’elle-même et elle a achevé sa vie par le martyre le 6 

juin 2000. 

Maria Laura était une personne simple, toujours souriante et attentive aux 

nécessités des autres ; elle était aimée et appréciée, mais personne ne la connaissait 

en profondeur comme elle s’est révélée après sa mort, parce que nous avons pu lire 

quelques-uns de ses écrits… pas un journal, mais des prières ou des réflexions 
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exprimées dans des moments de joie ou de souffrance, qu’elle gardait dans sa 

chambre ; nous avons pu lire même quelques-unes de ses lettres. 

On pourrait la présenter sous différents aspects mais je me limite aux essentiels 

peut être déjà connus, mais qui révèlent Maria Laura en profondeur. 

Avant tout sa JOIE IMPERISSABLE : 

“Je suis très heureuse surtout parce que chaque jour je découvre l’amour de Dieu 

pour moi, malgré mes limites 

Et puis je cherche de Le découvrir dans le visage de mes frères que je rencontre dans 

la férialité avec une attention particulière aux plus défavorisés ou en difficulté”. 

Personne ne se rappelle de Sr Maria Laura sans le sourire…  et pourtant ne lui 

manquaient pas des raisons de souffrance: 

“Parfois je crains mes limites, j’ai peurs de mes insécurités, j’ai honte de mes échecs, 

je suis attristée et je me replie sur moi-même”. 

Elle arrive à écrire : 

“Moi aussi, comme Pierre, je suis tentée de dire – Je ne te connais pas - … Oui, je 

préfèrerais te connaître puissant, fort, toujours vainqueur… Par contre, il faut 

accepter une longue attente, une attente douloureuse qui a le goût de la défaite, de 

l’échec, de la faillite, de la moquerie, du refus. J’ai du mal à attendre que tu sois 

vainqueur et vainqueur en moi…” 

Sr Maria Laura est une comme nous… mais elle savait réagir et elle écrit : 

Réveille concrètement en moi, Seigneur, dans les petits gestes d’aujourd’hui la 

conscience d’être à Toi. J’AI CRU A L’AMOUR. ME VOICI”. 

Son Bonheur a une autre source : les FRERES, les AUTRES, parce qu’elle affirme avec 

amour : “les autres sont mon Jésus”. 

Voici alors, une vie DONNEE, sans limites. Elle avait comme projet de vie “JE VEUX 

FAIRE QUELQUE CHOSE DE BEAU POUR LES AUTRES” 

La voici dans l’école, dans les hôpitaux, dans les maisons de retraite, parmi les 

jeunes, au service, même humble, de toute personne qui lui demande de l’aide.  
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Quelques fois elle a devant elle un rude chemin, difficile à parcourir, mais elle ne 

renonce pas. Elle sollicite aussi sa Communauté : 

“Engageons-nous à vivre l’accueil entre nous, avec qui frappe à la porte, qui 

téléphone, qui nous dérange parce que c’est ce Jésus que nous disons aimer. 

Laissons-nous déranger parce que c’est Lui qui veut nous rendre visite, convertir, 

aimer”.  

Et sont nombreux les témoignages des jeunes qui ont vécu auprès d’elle : en voilà 

quelques un:  

“…elle m’a transmis sa grande passion pas seulement pour Dieu, mais aussi pour 

l’homme blessé, malade, marginalisé et seul… sa capacité de s’impliquer dans la vie 

de l’autre, jusqu’à donner le mieux d’elle-même”. 

“Je me rappelle de Sr Maria Laura comme une personne d’écoute. Elle comprenait 

les personnes et savait leur faire confiance. Petite, souriante, disponible, joyeuse, 

patiente. Une personne ordinaire de premier abord, on la découvrait après. Humble, 

simple, presque insignifiante. Bien normale, mais avec une force intérieure non 

indifférente qui laissait une trace”. 

Nous savons comme Maria Laura a été trahie des jeunes mêmes qu’elle voulait 

aider. 

Ce qui nous touche c’est l’attitude qu’elle a devant la dureté de qui la trahit. Elle 

arrive à prier pour elles : « SEIGNEUR, PARDONNE-LES ». 

Mais cela ne nous étonne pas… peu de jours seulement avant sa mort, à une maman 

angoissée pour la mort tragique de sa fille, elle avait écrit. 

« Tout arrive pour un projet D’AMOUR… certes, incompréhensible pour nous qu’une 

tragédie puisse faire partie d’un projet d’amour, mais Dieu sait écrire droit même 

sur des lignes tordues… » 

Sœur Maria Laura a déchiré cette terrible obscurité par la force de sa FOI 

INVINCIBLE ! 

La Parole de Dieu se réalise : 

« La lumière a resplendi dans les ténèbres et les ténèbres ne l’ont pas vaincue » (Jn 

1,1.5) 
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C’est la lumière qui a vaincu les ténèbres. Le visage crucifié de Maria Laura est un cri 

de lumière et de vie lancé au monde. 

Vraiment Maria Laura a réalisé, avec joie, sa vocation ; elle a fait de sa vie QUELQUE 

CHOSE DE BEAU POUR LES AUTRES  

 

Prière de Sœur Maria Laura 

Seigneur Jésus Eucharistie, 

qui as été la raison de vivre 

de Sœur Maria Laura, Fille de la Croix, 

rends-nous capables de vivre, 

comme elle, 

le quotidien 

avec la même fraîcheur, 

le même engagement, 

le même don joyeux. 
 

Fais que nous aimions la vie 

présente dans nos sœurs et dans nos frères 

les plus petits et les plus pauvres 

et que nous témoignions de l’amour chrétien 

dans le pardon magnanime et total 

comme Sœur Maria Laura 

l’a héroïquement vécu. 
 

Nous Te supplions, 

Maître de l’Histoire et Maître des cœurs, 

aide-nous, par l’intercession 

de la Très Sainte Vierge Marie, 

à reconnaître l’action de ton amour 

dans la vie de Sœur Maria Laura, 

et fais que la Sainte Église nous la donne 

sainte parmi les saints, 

compagne de notre route, 

nous apprenant à vivre dans l’amour. 

Amen 
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Présentation des panneaux de l'exposition 

Juste quelques indications pour comprendre l'exposition qui restera ici pendant 

quelques jours. Vous pourrez vous-mêmes regarder les images et lire les mots qui 

les accompagnent. 

Le premier panneau nous présente Sœur Maria Laura, dans la photo que nous 

connaissons bien. Le titre du panneau est : Rayon de lumière, en syntonie avec le 

moment que nous sommes en train de vivre. Je propose que nous nous arrêtions 

pour contempler son regard à l'aide d'un poème écrit par une Fille de la Croix.  

Maria Laura, ton regard est si beau ! 

Il regarde au-delà des apparences. 

Il est beau, car il regarde à l’infini. 

Rien ne lui répugne, 

car en tous ces visages qu’il rencontre il voit Dieu. 

Ton regard est beau ! 

Car il regarde en haut le ciel bleu, 

en bas la mer dans son immensité et son mystère. 

Oui ! Ton regard est beau 

profond comme la mer. 

Il scrute, il illumine ceux et celles qu’il regarde. 

Ton regard est rieur, joyeux 

d’une joie, que l’on ne peut te ravir. 

Ton regard est beau ! 

Plein de tendresse et de miséricorde. 

Il fait tomber toutes peurs, toutes inquiétudes. 

Lumineux, il éclaire et libère 

les regards ténébreux et aveuglés par le mal. 

Ton beau regard, plein d’amour 

se pose aujourd’hui 

sur ceux et celles que tu as aimés, pardonnés, libérés. 

Qu’il ne cesse de se poser 

sur notre humanité blessée. 

Ton regard est si beau, Maria Laura ! 
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Un regard qui nous ouvre pour nous engager vers un avenir meilleur.  

Trois autres panneaux présentent la personne de Sœur Maria Laura. Je me limiterai 

à la lecture des titres et chacun d'entre vous pourra prendre le temps d'accueillir les 

paroles de ses écrits : Qui était Sœur Maria Laura, elle se présente ; Nous ne 

pouvons pas réaliser de grandes choses ; Le Seigneur ne demande pas le succès, 

mais le oui de l'amour !  

 

La couleur des panneaux change. Nos Fondateurs sont présentés. En effet, on ne 

peut pas comprendre Sœur Maria Laura sans connaître la Congrégation, la valeur 

pour elle d'être Fille de la Croix. Elle a vécu et donné sa vie en cohérence avec ce 

que ce charisme avait suscité en elle. Voici donc les panneaux qui présentent les 

Fondateurs : Saint André Hubert, marqué par sa conversion à une vie plus 

évangélique par les paroles de reproche (remontrance) qu'un pauvre lui adressa sur 

l'escalier du presbytère, devenu "l'escalier du pauvre ". Sainte Jeanne Elisabeth, 

d'une famille noble, qui nourrissait dès sa jeunesse un grand désir de se consacrer 

au Seigneur. 

La rencontre des deux Saints a eu lieu lors d'une Messe clandestine à cause de la 

Révolution française et de la persécution des prêtres restés fidèles au Pape, Messe 

célébrée dans une grange, avec les pauvres des environs. Cette rencontre marque le 

début de la Congrégation. 

 

La couleur des panneaux change de nouveau. Ils présentent de manière concise 

notre famille religieuse : le nom "Filles de la Croix" dit notre enracinement dans le 

mystère d’amour du Christ. 

La Croix et l'Eucharistie marquent notre charisme et Sœur Maria Laura l'a 

pleinement incarné. 

Tout comme Saint-André Hubert a été marqué par la rencontre avec le pauvre, 

Sainte Jeanne-Élizabeth a rencontré une femme cachée dans une grotte aux pieds 

d'un chêne : c'était une pauvre, atteinte d'un cancer et si marquée par la souffrance 

qu'elle était agressive et méfiante envers tout le monde. Elle est la première 

personne malade accueillie dans la communauté des premières sœurs à Molante et 

soignée jusqu'à sa mort par la Bonne Sœur. La grotte de la cancéreuse, symbole du 

grand amour de Sainte Jeanne Elisabeth pour les pauvres.  
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L'Esprit souffle... la fidélité à Lui conduit la Congrégation à s'ouvrir aux laïcs qui 

désirent se laisser animer par notre charisme.  

 

L'exposition ne se termine pas ici avec un point final, mais avec une question... 

l'histoire continue avec ce qu'il y a de beau en chacun de nous et l'invitation à le 

vivre, ouvert aux appels surprenants de l'Esprit !... Et toi ? 

Chant : Rayon de lumière (Raggio di luce) di suor Elena Pia Mattioli 

 


